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Participantes du Symposium de la CIB 2010 à Sant’Anselmo, Rome 

             BENEDICTINES  – TEMOINS  DE L' ESPERANCE  
  6ème Symposium International de la CIB , Rome  

   8 - 15 Septembre, 2010  

Avec cette Newsletter de la CIB nous vous partageons un peu 
de la richesse et de l'enthousiasme de notre Symposium CIB 
2010 qui s'est tenu à Sant'Anselmo à Rome, en plus de 
nouvelles de la réunion de la Conférence de la CIB qui s'est 
déroulée juste avant et après le Symposium. Le thème du 
Symposium 2010 était : Bénédictines - Témoins de l'Espérance. 
Et les intervenantes, Mère Thérèse-Marie Dupagne et Sœur 
Maricarmen Bracamontes furent assurément passionnées et 
remplies d'espérance pour l'avenir de la vie bénédictine! Les 
autres intervenants, le Père Abbé Primat Notker Wolf et Sœur 
Judith Ann Heble, ont tous deux insufflé de l'Espérance par 
leurs réflexions. Lors d'un panel quatre sœurs ont témoigné de 
l'espérance dans leur vie personnelle. 
La majorité de ces exposés, ainsi que de nombreuses photos 
et vidéos, peuvent être trouvées sur le Site internet de la CIB, 
à l'adresse donnée ci-dessus.



 

Communio Internationalis Benedictinarum 

De la Modératrice de la CIB  
Soeur Judith Ann Heble, OSB 

   
Posant un regard rétrospectif sur le Symposium, un 
point marquant a été l'occasion de vous rencontrer, 
vous toutes, - et c'était une première pour une 
majorité. Une telle assemblée de bénédictines a 
quelque chose de très particulier. Il m'est apparu, dès 
le début de ce Symposium, qu'il y avait entre nous 
une merveilleuse communion et que nous étions 
vraiment heureuses d'être ensemble. Avez-vous senti 
cela aussi? Depuis que je suis rentrée à la maison, je 
me suis souvent surprise à chanter l'antienne: Bonum 
est confidere in Domino, bonum sperare in Dominum.

Quand nous avons commencé à planifier ce 
Symposium, il y a trois ans, je ne pouvais imaginer 
combien tout allait si bien se dérouler. Je crois que le 
Saint-Esprit a fait des heures supplémentaires pour 
mener tout à bien, relevant un tel défi. Tous les 
éléments de ce Symposium ont été soigneusement 
ajustés en une réflexion centrée sur l'espérance, en 
un plaidoyer pour elle.

Mon souhait est que nous gardions l'espérance 
vivante en nos cœurs et que par notre vie, nous en 
témoignions auprès de tous ceux que nous 
rencontrons – spécialement en nos propres 
communautés.

J'encourage les déléguées à prendre du temps pour 
partager le vécu de ce Symposium dans vos propres 
régions, en utilisant le matériel que vous avez reçu. 
Durant les années qui viennent, puissions-nous faire 
un effort spécial pour être vraiment Bénédictines, 
témoins de l'espérance.
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Le Nouveau Conseil administratif de la CIB! 
 

 

Assistante de la modératrice :   
 Mère Thérèse-Marie Dupagne, prieure  
Monastère Notre-Dame d'Hurtebise, Belgique 

 
Conseillère :  

    Sœur Mary John Mananzan, prieure  
 St. Scholastica's Priory, Manila, Philippines 

  
Conseillère :   

  Sœur Metilda George, Prieure  
 Grace and Compassion Priory, Tamil Nadu, Indes 

   
Plus tard, dans la même journée, conformément aux 
Statuts, sr Judith Ann a nommé deux autres 
conseillères: 

 Mère Zoë Davis  
Turvey Abbey, Grande-Bretagne

 
  Sœur M. Magdalena Shetunyenga, Prieure 

Benedictine Sisters of Oshikuku, Namibie 

M. Thérèse-Marie, Sr Mary John, Sr Judith Ann et Sr Metilda 

Sr. M. Magdalena 

M. Zoë 

Le 16 septembre 2010, Sœur Judith Ann Heble, 
prieure du Monastère du Sacré Cœur à Lisle (USA) a 
été unanimement réélue Modératrice de la CIB pour 
un nouveau mandat de 4 ans. Les Déléguées de la 
Conférence sont vraiment reconnaissantes pour son 
leadership solide et organisé durant les 4 années 
passées, et espèrent la continuité de ce travail pour les 
années à venir.

Les autres membres élus par la Conférence pour le 
conseil administratif de la CIB sont:



 

La Place de l'Espérance dans la 
spiritualité bénédictine 
Soeur Maricarmen Bracamontes, OSB

 Torreòn, Mexique
  

(En un discours prophétique et 
stimulant, Sr Maricarmen a 
parlé de situations qui appel-
lent l'espérance en notre mon-
de, en notre Église, en notre 
vie religieuse et a réfléchi sur 
les éléments de la spiritualité 
bénédictine qui nourrissent et 
fortifient l'espérance. 

Dans son exposé, elle a aussi 
donné un aperçu des caracté-
ristiques essentielles d'un lea-

 

« … la clé qui m’accompagne dans cette réflexion sur 
l’espérance, dans la perspective de la Spiritualité 
bénédictine, est que la personne humaine est un être 
appelé à s’unifier à partir de sa relation fondée sur 
l’expérience de l’amour inconditionnel de Dieu. Cela 
lui permettra d’entrer dans un processus d’intégration 
de toutes les dimensions de son être. De la sorte, on 
devient capable, en réponse à cet amour, « d’aimer 
avant tout le Seigneur Dieu, de tout son cœur, de toute 
son âme, de toutes ses forces », et encore « le 
prochain comme soi-même » (RB 4,1). Les personnes 
monastiques, unifiées, sont appelées à être un entre 
elles, en reconnaissant leur diversité et leur égalité. »
« Évoquer les situations qui sont des cris d’espérance 
dans NOTRE MONDE c’est prendre conscience de tout 
ce qui déshumanise, qui empêche une personne de 
devenir une meilleure personne. Dans la perspective 
de la foi ce sont toutes les situations qui nous 
empêchent de participer à la promesse du Christ:... 
tout ce qui empêche les personnes d’avoir une saine 
estime de soi et de donner un sens à leur vie; et, 
d’autre part, tout ce qui fait obstacle à une croissance 
digne. »
« La Spiritualité bénédictine offre des chemins pour 
assumer ces défis. Notre charisme n’est pas marginal 
au regard des défis et des interrogations de notre 
époque. Les appels à construire un monde où la paix 
soit le fruit de la justice dans la reconnaissance et le 
respect de la dignité de chacun, Scholastique et Benoît 
les ont entendus en leur temps. Ceux et celles d’entre 
nous qui, sans aucun mérite, par pure grâce, ont été 
appelés à participer à ce même charisme de la Ruah 
divine, continuent à entendre ces appels 
aujourd’hui. » 
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« Je considère donc que l’un des défis les plus sérieux 
auxquels nous sommes confrontées dans la Vie 
Religieuse en général est la question de savoir si 
réellement nous sommes prêtes à entreprendre 
fermement les reconfigurations qui s’imposent étant 
donnés les nouveaux paradigmes. Nous avons une 
richesse à offrir : des chemins de transformation 
personnelle et communautaire qui témoignent de la 
puissance de Dieu : l’amour qui rend égaux tous les 
humains créés à l’image et à la ressemblance de Dieu. 
Il nous a créés égaux en dignité dans la diversité et 
nous confie la tâche de construire dans l’histoire cette 
égalité, en mettant en œuvre l’inclusion et le respect de 
notre demeure commune, le cosmos. De sorte 
que...nous entendons un appel non seulement à nous 
efforcer pour que chaque soeur trouve sa place au 
monastère et qu’elle ait l’opportunité d’employer tous 
ses dons pour vivre en plénitude, mais aussi qu’elle 
participe à la construction d’une vie digne pour toutes. 
(Jn 10,0b). » 
«...ce qui a renforcé mon espérance c’est la répétition 
continuelle, comme un mantra, de ‘…et ne jamais 
désespérer de la miséricorde de Dieu’ (RB 4, 74). Je 
crois que l’espérance grandit dans le quotidien, le petit, 
ce qui est fragile et vulnérable dans nos désirs 
personnels et communautaires, quand nous refusons de 
nous résigner au statu quo, de nous installer et de nous 
adapter lorsque la vie, dans toutes ses expressions, est 
sapée. Je trouve l’espérance dans la passion persistante 
de tous ceux qui sont convaincus que d’autres mondes 
sont possibles et qui sont prêts à apporter leur grain de 
sable, à offrir les dons qu’ils ont reçus. »
« Notre charisme, notre Spiritualité est très modeste. Il 
est pour les débutants qui, chaque fois qu’ils 
entreprennent une bonne œuvre, demandent à Dieu 
dans une très instante prière qu’il la mène à bonne fin 
(RB Pr 4). Notre espérance est soutenue par la 
confiance en la miséricorde de Dieu... Cependant ce 
charisme simple et humble a pu avoir un impact social 
considérable au début du Moyen Age. A cette époque 
notre forme de vie communautaire devint le grand 
modèle d’organisation sociale pour l’Europe naissante. 
Une fois encore nous sommes dans un changement 
d’époque. L’histoire nous offre deux options : Voulons-
nous vivre le charisme bénédictin dans toute sa 
profondeur et l’offrir au monde comme l’ont fait les 
Bénédictins au début du Moyen Age ? Ou bien allons-
nous nous installer dans un modèle caduc et priver le 
monde d’aujourd'hui du pouvoir de transformation de 
notre charisme ainsi que l’ont fait beaucoup de nos 
communautés au début de l’Age Moderne ? »

 

 

 
 

Sr. Maricarmen Bracamontes est sœur bénédictine du monastère 
Pain de Vie à Torreon, Coahuila, Mexique. Elle est membre de 
l'équipe de Réflexion théologique pour la Conférence mexicaine 
des supérieurs majeurs. Elle est conseillère théologique pour la 
conférence des supérieurs majeurs d'Amérique Latine (CLAR). 
Elle a écrit de nombreux articles, quelques livres, et a beaucoup 
voyagé donnant des conférences aux communautés religieuses 
ainsi que des conférences théologiques majeures.

 

dership qui aidera nos communautés à affronter les 
défis de notre temps. Nous donnons ici quelques 
extraits de sa présentation. L'exposé entier est publié 
sur le Website de la CIB: www.benedictines-cib.org.)
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Espérer contre toute 
espérance et   Vivre 
en espérance

 Mère Thérèse-Marie 
Dupagne, OSB

 Saint-Hubert, Belgique
  (Également passionnée et créative 

avec une présentation audio-visuel-
le, M. Thérèse-Marie a exposé quel-

 
« Si actuellement il est tellement question d’espé-
rance en notre société comme en notre Église et en 
nos communautés, n’est-ce pas qu’elle fait cruel-
lement défaut à tant de personnes, à notre société en 
général? » 

« La moyenne d’âge de nos communautés ne cesse 
de grimper, les vocations sont peu nombreuses... 
Entre les deux éditions du Catalogus nous avons 
perdu le quart de nos effectifs... Pouvons-nous vivre 
comme une Pâque, le déclin de nos communautés ? ... 
Remarquez, ce n’est pas la première fois en l’histoire 
de la région, que des monastères disparaissent : 
notre pays compte de nombreuses ruines 
d’abbayes... Mais entre lire une page d’histoire et la 
vivre, il y a une marge pascale que seul Christ, notre 
espérance, peut nous donner de franchir ! Et il faut 
noter que les abbayes ont souvent disparu dans le 
passé sous le coup de la persécution. Actuellement 
nous disparaissons faute de vocations. L’indifférence 
nous est plus fatale que la persécution. »

« Comment soutenir l’espérance au quotidien ? Espé-
rer, pour moi, c’est « mettre en Dieu son espérance » 
(RB 4,41). Tant que nous accrocherons l’ancre de 
notre espérance ailleurs, nous serons terriblement 
vulnérables ! Espérer dans nos réalisations ? dans nos 
projets ? Espérer dans nos forces ? Non ! Nos réali-
sations, nos projets, nos forces peuvent allumer des 
étoiles en notre nuit, mais ne peuvent la dissiper ! » 

« Mettre en Dieu son espérance » : cela demande 
vigilance ! Quand faiblit l’espérance, je sais où il faut 
aller vérifier les dysfonctionnements. Si je ne fortifie 
pas régulièrement l’espérance par la vie en sa 
présence, par la prière communautaire et personnel-
le, par la lectio, elle s’effiloche, s’étiole. C’est dans la 
profondeur de ma relation à Dieu, qu’est vivifiée mon 
espérance, même si c’est de nuit. Même si cette 
relation est de l’ordre de la foi et non de la vision, 
même si elle demande un abandon confiant. Il s’agit 
d’« espérer contre toute espérance » (Rom 4,18).

 

 

 

« Au jour de ma profession, comme le demande 
Benoît, j’ai chanté le Suscipe. Ce chant fonde ma vie 
sur la promesse de Dieu, sur sa fidélité à mon égard. 
Ce jour-là, Dieu ne s’est pas engagé à me préserver 
de la mort, il ne m’a pas garanti une vie sans échec, il 
n’a pas assuré la pérennité de ma communauté, ni de 
l’ordre (ou désordre) bénédictin ! Ce chant m’a 
livrée à la fidélité de Dieu. »

« Nous ne nous sommes pas engagées à réussir, 
seulement à vivre ! à vivre sous la mouvance de 
l’Esprit de ce Dieu qui souffle où il veut, même dans 
des ruines, même sur un tas d’ossements desséchés ! 
Nous nous sommes engagées à laisser Dieu rêver en 
nous, de ses rêves les plus fous, de ses rêves qui 
prennent Corps et Souffle en un peuple nomade, 
fragile communion de pécheurs. Et l’espérance ne 
trompe pas... Rm 5,5. En misant toute notre vie sur ce 
Dieu fidèle, nous nous sommes engagées de toute 
notre volonté, en une espérance qui ne dépend pas 
de nous ! Cela peut paraître bien paradoxal. Mais un 
tel engagement consentant par avance à la mort, en 
reçoit une liberté, une créativité inouïe. Nous 
pouvons risquer notre vie comme un pas de danse, 
sur un champ de gravats ! Suscipe me... reçois-moi, 
Seigneur... ou ramasse-moi, Seigneur ! Devenir 
témoins de la résurrection, c’est le devenir à nuit 
ouverte, si on peut dire. C'est dans la nuit de notre 
monde qu'il convient à des moines de chanter 
l'alléluia, de dire leur espérance... Les nuits humaines 
ne vont pas nécessairement à Dieu,... mais Dieu vient 
rejoindre l'homme en la nuit, vient illuminer sa nuit. 
Pour lui la ténèbre n'est point ténèbre. Chaque nuit 
offerte à son regard, ouverte à sa présence est 
lumière, car présence et communion. La lumière du 
Christ a fendu la ténèbre de notre monde. L’Exultet 
chante : O bienheureuse nuit. Bienheureuse non point 
par sa ténèbre, mais parce qu'elle s'est ouverte à la 
lumière du Christ. Est-ce trop de le rappeler chaque 
nuit ? Voilà ce que Benoît nous demande : être des 
veilleurs, et au milieu de la nuit de ce monde chanter 
l'alléluia… 

Pour oser ce chant en vérité, pour l’élancer du plus 
profond de la nuit : il faut le courage d’entrer en la 
nuit, le courage de la laisser poser sur nous sa chape 
de plomb. Oser partager la nuit de tant de nos frères 
et sœurs de par le monde.

 

 

 

 

Mère Thérèse-Marie Dupagne est prieure du Monastère 
Notre-Dame d'Hurtebise depuis 1997. Diplômée en théologie 
à Strasbourg, elle a enseigné la logique à l'Institut 
théologique inter-Monastères (ITIM). Elle est aussi 
actuellement présidente de l'Union des Bénédictines de 
Belgique et est passionnée par la vie monastique et la 
création de lien de communion entre les communautés ainsi 
qu'entre moniales et laïcs.

  

ques « modernes plaies d'Égypte » qui provoquent notre 
espérance, appelée à faire face à l'individualisme, au sec-
tarisme, au fanatisme, à l'indifférence, à la violence, à la 
mort et même à notre péché. A travers toutes ces difficul-
tés, elle présente comment nous pouvons encore chanter 
alléluia en nos nuits. Le texte complet de sa conférence est 
sur le Website de la CIB.)

   



 

Mère Sylvester Jayakody, OSB 
St.Helen’s Monastery 
Sri Lanka 
 

Je trouve très bénéfique de 
participer au Symposium, vu les 
possibilités qu'il offre aux 
participantes de diverses nations 

et cultures de se rencontrer, de partager leurs idées, 
les problèmes et les défis et de découvrir des façons 
de fortifier notre propre vocation monastique.
C'est aussi une excellente occasion de s'écouter les 
unes les autres dans une atmosphère sereine et 
propice, de venir goûter les pratiques liturgiques 
d'autres nationalités et de prier ensemble comme une 
seule famille universelle.

C'était une expérience enrichissante de visiter Nursie, 
le lieu de naissance de notre Père Saint Benoît, où la 
semence monastique trouve ses origines; et ensuite 
de renouveler nos vœux ensemble, comme une 
grande famille dans une vieille église dédiée à Ste 
Scholastique. Un tel moment a renforcé notre 
engagement de manière significative.

Mettre notre espérance dans le Seigneur, à la suite du 
Psalmiste qui dit que « Si le Seigneur ne bâtit la 
maison... en vain veillent les gardes » est le message 
clé que j'emporte de ce Symposium. Si nous menons 
notre vie monastique dans la foi, Dieu ne manquera 
pas de conduire chacune de nous individuellement et 
en communauté, pour grandir en sainteté et vivre 
heureux. Ce n'est pas un mirage puisque le Seigneur 
qui nous a appelées est fidèle et ne nous laissera pas 
tomber ni ne nous décevra dans le cheminement de 
notre vie.
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Soeur Mary Pauline Dacanay, OSB 
St. Benedict Convent 
Quezon City, Philippines 
 
J'ai été fortement frappée par le 
second exposé de Mère Thérèse-
Marie Dupagne: Vivre en espé-
rance: redécouvrir un art de 
vivre. Ses propos sur « espérer 
face à la mort » m'ont conduite à 
une profonde réflexion.
C'est une coïncidence qu'un de mes passages favoris 
de la règle de saint Benoît est: « avoir chaque jour la 
mort devant les yeux » (4,47). J'ai vraiment réfléchi à 
ces mots durant le temps de silence qui a suivi 
l'exposé. 
J'ai besoin de faire un effort supplémentaire, et avec la 
grâce de Dieu, d'accomplir humblement ce que le 
Seigneur demande de moi chaque jour de ma vie de 
manière à assumer à l'avance ma propre mort et en 
faire un foyer de vie, une nouvelle espérance. Un 
fondement sûr de mon espérance est mon expérience 
quotidienne de la fidélité et de l'amour de Dieu. La 
mort soudaine d'une de mes sœurs au prieuré le 15 
septembre m'a donné une sérieuse leçon sur la 
manière de se préparer à la mort. L'invitation de saint 
Benoît à toujours garder la mort devant les yeux a 
acquis une signification plus profonde pour moi. 
Je ne peux rendre suffisamment grâce à Dieu pour 
cette merveilleuse expérience. Dieu a été si généreux 
et aimant en me permettant de participer à ce 
Symposium, ainsi qu'à cette enrichissante expérience 
de rencontrer des bénédictines de tous les coins du 
monde. Je peux seulement approfondir mon 
engagement envers le Seigneur avec une espérance 
qui ne dépend pas de moi.

Préparation à la rénovation de nos vœux monastiques dans la vieille église de st Scholastique hors les murs de Nursie 

CIB Symposium

 du Symposium de la CIB Impressions du Symposium de la CIB   ImpressionsImpressions 



 

Soeur Veronica Joyner, OSB 
Saint Benedict Monastery, Bristow, USA 

  L'expérience multiculturelle du 6ème  Symposium 
international de la CIB a largement mis en valeur le 
thème de Bénédictines – Témoins de l'Espérance. 
Le Symposium a ouvert la porte à une riche diversité 
de communautés religieuses qui m'a émerveillée. La 
participation à ce symposium m'a donné une 
meilleure compréhension des combats et 
réalisations des autres communautés, parfois très 
différents de ma propre expérience.
Les Bénédictines de Lituanie ont partagé une vidéo 
intitulée « Interrupted lives  » : un documentaire sur 
les difficultés et les moyens créatifs par lesquels les 
sœurs ont secrètement poursuivi leur vie religieuse 
dans une culture communiste qui interdit toute 
religion. Grâce à la foi et à leur persévérance, les 
sœurs et leurs communautés ont survécu à plusieurs 
années de répression. Une sœur indienne a raconté 
comment sa communauté a échangé l'habit religieux 
traditionnel contre le sari safran. La conscience et la 
sensibilité des sœurs ont permis à la population Sikh 
prédominante d'être plus ouverte et confiante 
envers les catholiques, la communauté bénédictine 
et le désir des sœurs de les servir. 
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La communauté de laïcs de 
Sant'Egidio a exposé son 
histoire, partagé le repas et la 
prière du soir avec les 
participantes de la CIB en leur 
lieu de fondation à Rome. Le 
groupe fondé dans les années 
1960 par un petit groupe 
d'étudiants énergiques et 
engagés, issus des hautes 
écoles, continue à assister
les pauvres et à travailler pour 
la paix. Dans la fidélité à la 
prière commune et à leur cau-
se, le groupe devenu international peut aujourd'hui 
s'appuyer sur plusieurs milliers de membres, mettre 
en partage ses méthodes pour bâtir la paix, méthodes 
qui ont été capables d'arrêter des guerres.

De ces expériences et de bien d'autres offertes par la 
générosité de la CIB, mon point de vue américain sur 
le dynamisme de la vie religieuse a été 
considérablement élargi. Je me sens invitée à 
continuer à apprendre davantage concernant nos 
sœurs bénédictines résidant dans d'autres pays, de 
manière à ce que je puisse être en lien à un niveau 
plus profond avec leurs luttes, leurs efforts pour 
promouvoir la dignité de tous. 

Sœur Jacinta Mathew, OSB 
Ashirbhavan Priory 
Bhopal, India 
 
Le Symposium de la CIB avec le 
thème : Bénédictines – Témoins 
de l'Espérance, m'a dynamisée 
dans la joie de l'espérance pour 
l'avenir de la vie monastique. 
C'était tout à la fois comme une 
expérience tonifiante que je vais 

emporter avec moi tout au long de ma vie, pour être 
non seulement un prêcheur mais vraiment un témoin 
pour tous ceux qui m'entourent: que chacun, uni à 
moi, soit capable de chanter l'Alleluia même dans la 
nuit noire de nos vies. 
Le Symposium de la CIB m'a aidée à savourer la 
richesse du monachisme bénédictin déployé dans 
les diverses cultures tout autour du monde. 

 

Discussion à la 
Table Ronde 
des jeunes sœurs 

M. Henriette jouant 
de la  Kora 

Paroles de jeunes sœurs 

Sr. Janine Mettling menant le 
chant durant le rite d'ouverture 

“Le futur appartient à ceux qui donnent à
la génération suivante raison d'espérer. “ 

Pierre Teilhard de Chardin, SJ 



 

 
Sœur Metilda George, OSB 
Grace and Compassion Priory, 
India 
 
J'ai trouvé très suggestif et encou-
rageant d'écouter les témoigna-
ges d'espérance de bénédictines 
du monde entier, tout spéciale-
ment ceux des jeunes sœurs. Leur 
présentation a conduit à une meil- 

Communio Internationalis Benedictinarum 

Page 7
 

 mille et que la CIB ne sépare pas mais réunit les 
bénédictines quelles qu'elles soient. Je me sentais 
acceptée. J'ai décidé d'expliquer cela à toute ma 
Congrégation pour que les sœurs sachent ce qui se 
passe dans la famille bénédictine (CIB).
Deuxièmement, je sens qu'une semence 
d'espérance et de foi a été plantée et m'invite à faire 
bien plus que ce que j'avais l'habitude de faire, car 
j'ai appris beaucoup des autres membres de la CIB 
au sujet de choses dont je ne savais que peu ou rien 
du tout. J'ai été encouragée à continuer et mettre en 
pratique ce que j'ai appris de manière à pouvoir 
être avec les membres proches de la CIB, tout 
spécialement en ce qui concerne la spiritualité 
bénédictine. En écoutant les présentations, j'ai aussi 
réalisé que notre Congrégation n'était pas si en 
retard que je le croyais. 
Ces révélations reçues au Symposium me donnent 
une nouvelle espérance, une nouvelle manière de 
penser et une nouvelle attitude pour agir. J'ai 
décidé d'ouvrir les yeux de mes consœurs, parce 
que certaines d'entre elles ne savent rien de la CIB 
et celles qui savent quelque chose, en savent peu. 
Je voudrais remercier le Conseil Administratif pour 
l'excellente préparation qui a permis à ce 
Symposium de se dérouler sans heurt, de manière à 
ce que tous les membres puissent y prendre part.

 

Sr. Maria-Magdalena Shetunyenga, OSB 
Prieure générale  
Benedictine Sisters of Oshikuku, Namibia 
 
Après mes études à Rome, terminées en 1991, j'étais 
heureuse de me retrouver, à nouveau, en cette 
antique cité chrétienne avec ces différents lieux 
saints et son lot de sanctuaires. J'aime Rome. Avant 
de venir au Symposium, j'étais traversée par des sen-
timents mitigés : heureuse et in-
certaine de ce qui allait se vivre. 
Quand je suis arrivée à 
Sant'Anselmo, j'ai découvert tant 
de fraternité de la part des 
membres de la famille béné-
dictine, que mes sentiments se 
sont mués en espérance.
Qu'est-ce que le Symposium m'a 
révélé?
Après le Symposium, j'ai le senti-
ment qu'il y a tant de choses qu'il me faut mettre en 
pratique ou renforcer dans notre congrégation, mais 
je vais toutefois n'en mentionner que quelques-uns.
Tout d'abord, j'ai appris qu'avoir des logements est 
un moyen pour les bénédictins d'exercer l'hospitalité 
envers ceux qui viennent à eux et de les inviter à 
prier avec eux. Pour moi, il vaut la peine de s'y 
ateller.
Ensuite je sentais que j'appartenais à une grande fa- 

Pause dans le cloître 

Srs. Sophia, Maria Clemens, et  Mariangela qui ont aidé
au secrétariat

Panel avec  Mères Henriette, Isabel, Agnès et Angela 
(Présentations disponibles sur le Website)   

leure compréhension de leurs opinions et de leurs 
luttes. Elle a aussi aidé les aînées à reconnaître leur 
valeur malgré leurs défauts et leurs faiblesses, en 
gardant à l'esprit qu'il est humain de se tromper.
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Le Website des jeunes bénédictines:    

Depuis juin 2010, un website pour les « jeunes » 
bénédictines du monde entier a été lancé par sr Benedict 
Brown de l'abbaye de Turvey en Grande-Bretagne : 
www.youngbenedictine.org  Puisqu'il n'y a pas d'organisa-
tion officielle de « jeunes bénédictines », ce site est un 
espace de rencontre qui leur permet de partager des infor-
mations, de donner des nouvelles de réunions (régionales 
ou internationales), de publier des photos, des vidéos et 
des liens vers leurs blogs. Toutes celles qui souhaitent 
apporter leur contribution à ce site en partageant des 
informations concernant les jeunes sœurs de leur région 
peuvent les envoyer à sr.benedict@turveyabbey.org.uk  
Membres de la Conférence CIB: mise à jour
Région 5:   
M. Madeleine Boland de Belgique est la nouvelle suppléante.

Région 18:   
Sr. Maria-Magdalena Shetunyenga de Namibie a été élue 
déléguée et M. Théodora Ntuli suppléante.

Région 19:   
Sr. Metilda George est la nouvelle déléguée et M. Teresita  
D'Silva est la nouvelle suppléante. Les deux sont d'Inde. 

 
Manuel de la CIB:   
La nouvelle édition du manuel de la CIB a été 
imprimée cet été dans 5 langues pour être distribuée 
aux participantes du Symposium. Le nouveau manuel 
contient les Statuts révisés et approuvés en 
septembre 2009, les Normes et d'autres documents 
mis à jour. Merci beaucoup à Mary Robinson, 
assistante administrative de sr Clare Condon 
(Australie) qui a fait un magnifique travail pour 
assembler et éditer ces Manuels. (Elle a aussi créé le 
très beau diaporama qui a accompagné la cérémonie 
d'ouverture du Symposium). 
 
Finances:   
Sr. Clare Condon signale qu'une partie de l'argent 
nécessaire pour payer le Symposium de cette année, 
a dû être prise sur les comptes de la CIB, à cause de 
la diminution des taux d'intérêts (récession écono-
mique) et de la diminution de la contribution des 
diverses régions. La CIB a reçu de l'argent de la 
fondation Hilton (USA) et de l'archevêque de Sydney. 
Malgré cela, l'argent reçu pour le Symposium n'a pu 
couvrir que les deux tiers des frais occasionnés si bien 
que le reste a été prélevé sur les comptes de la CIB.

Il a été rappelé aux régions qu'elles sont invitées à 
envoyer leur contribution annuelle au fond de 
solidarité (pour le 1er juillet) en vue de couvrir les 
dépenses du Symposium. Les régions sont invitées à 
verser ce qu'elles peuvent, si elles n'ont pas la 
possibilité de verser l'entièreté de la contribution. 

 

 
 Secrétariat de la CIB:   
Le Secrétariat a finalement été transféré en juillet de 
Assise au monastère Sant'Antonio à Rome, où Mère 
Michela Porcellato a gracieusement offert à la CIB un 
espace pour stocker son matériel et les archives. Un 
tout grand merci aux Sœurs Monica Lewis et Marta 
Tedeshini Lalli, qui ont travaillé à ce déménagement. 
Ce sera une grande aide d’avoir tout cela sous la main 
lors de nombreuses rencontres de la CIB. 
 
CIB Website:  www.benedictines-cib.org 
Le website est maintenant disponible en 6 langues, 
même si certaines langues ont accès à plus 
d'informations que d'autres (en raison d'une certaine 
pénurie de traducteurs et de temps.) Une page y est 
consacrée au Symposium 2010, reprenant les 
conférences, des photos, et le Diaporama de la 
cérémonie d'ouverture, avec des photos des diverses 
régions.
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 Nouvelles de la rencontre de la Conférence CIB 

Prochaines rencontres CIB:   
 

10-12 janvier 2011:   
           Conseil d'administration à  SantAntonio ‟
           à Rome. Italie 

Septembre 2011:  
            Rencontre de la conférence CIB à  
            Danyi-Apéyémé, Togo 

Septembre 2012:   
            Rencontre de la conférence CIB à Rome,  
            Italie, conjointement au Congrès des  
            Abbés 

2013:  Conférence de la CIB au Brésil
            (Dates à déterminer) 

2014:  7ème Symposium international de la 
             CIB à Rome, Italie 

http://www.youngbenedictine.org/
mailto:sr.benedict@turveyabbey.org.uk
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Changement de Secrétaire à la CIB   
 C'est avec des sentiments mê-
lés que j'ai présenté ma dé-
mission comme secrétaire de 
la CIB. Durant ces deux an-
nées j'ai eu l'occasion de 
tisser des liens avec plusieurs 
d'entre vous, par mail ou 
personnellement. Ma vie a été 
enrichie par vos vies et vos 
cultures, et mes perspectives, 
élargies. Je ne peux plus lire des nouvelles de vos pays 
sans avoir le sentiment d'un lien personnel, grâce à 
vous. Je vous remercie, ainsi que sr Judith Ann, de 
m'avoir rendue participante de la CIB durant ce temps. 
Je souhaite tout spécialement remercier toutes celles 
qui ont fait de ce Symposium une expérience aussi 
formidable : les traductrices, les secrétaires, les anima-
trices, l'équipe de planification et bien sûr sr Judith Ann 
et le Conseil administratif. Je me souviendrai de vous 
avec tendresse. Sr. Mary Jane Vergotz de Mount St 

Benedict à Erie, Pennsylvanie, s'est 
généreusement portée volontaire 
pour être la nouvelle secrétaire de la 
CIB. Elle était coordinatrice du Sym-
posium 2010; beaucoup ont déjà eu 
l'occasion de la rencontrer. Je sais 
qu'elle est compétente: je lui souhaite 
tout le meilleur.

Objectifs et Orientations pour 2010-2014:  
  Les animatrices du Symposium, Jill McCorquodale et Sr. Patty Fawkner, sgs, ont travaillé avec les membres de la 

Conférence pour les aider à identifier les objectifs qu'elles veulent privilégier durant les 4 années prochaines. 
Après échanges et écoute, la Conférence de la CIB a choisi de s'engager vis-à-vis des trois buts suivants: 

 
1.    Solidarité: Susciter l'entraide au sein de nos communautés, au sein de nos régions et dans le 

monde entier.
 

2. Authenticité:                            Vivant la fidélité personnelle et communautaire à la vie bénédictine, comme femmes de 
la Parole, refonder cette vie en nous confrontant aux défis de notre temps, avec passion, joie et espérance.   

 
3.   Respect: S'engager pour la justice et la paix, par un profond respect de chacun, reconnaissant la 

valeur sacrée de la terre et de tous ses habitants, et spécialement des enfants. 
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Rencontre de la Conférence CIB 2011
 M. Henriette Kalmogo du Burkina Faso a officiellement 
invité les déléguées de la CIB en Afrique de l'Est. La 
rencontre de la Conférence se tiendra du 2 au 16 
septembre 2011 au Monastère de l’Assomption à Danyi-
Apéyémé, au Togo. L'aéroport le plus proche est Lomé 
(Togo). Des excursions permettront d'aller visiter des 
monastères du Bénin et du Ghana. Visas et vaccins (y 
compris pour la fièvre jaune) sont nécessaires pour la 
plupart des membres de la conférence. 

 

Rencontre de la conférence CIB 2011

Togo 

  Dates importantes : 
 
  31 août :  Arrivée  de conseil administratif
                  au Burkina Faso 

  2 Sept :  Arrivée des membres de la Confé-
                rence à Lomé, Togo   

  4, 5, 9 Sept :  Réunion de la Conférence 

  16 Sept : midi: fin de la conférence

  17 Sept :  Départ 

Sr. Mary Rardin au travail 

Sr. Mary Jane  

“Et enfin, ne jamais désespérer de  
la miséricorde de Dieu.” 
     RB 4:74 
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